
Parc éolien de La Couture
Communes de Lupsault et Oradour 

Lettre d’information - octobre 2023

Edito
Le projet éolien de La Couture est le fruit d’une idée communale née en 1995. Il est désormais mené en pleine 
concertation avec les acteurs locaux. Le projet comprend 7 éoliennes et 2 postes de livraison. Codéveloppé par 
BayWa r.e. et Valorem, ce projet bénéficie d’une double expertise. 
En arrière plan, le futur parc éolien de La Couture (éoliennes modélisées par ordinateur) depuis la route de La Conche (Saint-Fraigne).

7 éoliennes de 180 m en 
bout de pale 

30 100 personnes  
alimentées en électricité 
(chauffage et eau chaude 
inclus)

30,3 MW de puissance 
totale maximale du parc

66 300 MWh par an
de production d’énergie

CALENDRIER DU PARC 

DONNÉES CLÉS DU PARC

Études techniques et 
Instruction du projet

Obtention du 
raccordement

2024-2025

Exploitation
25 à 40 ans

Démontage du parc 
ou repowering

Financement et 
Construction 

2 ans

Mise en 
service du parc

Obtention des 
autorisations

Début de la 
construction

2028

Optimisation

Optimisation des 
éoliennes 

2026-2027

Communication, concertation et accompagnement vers la transition écologique

Fév 2020



Une question, une remarque ? Contactez-nous !
info@baywa-re.fr

Louis CHARLES, Chef de projets éoliens, BayWa r.e.
louis.charles@baywa-re.fr 
06 98 87 60 10

Pour en savoir-plus sur le projet :  
baywa-re.fr/fr/eolien/projet-de-
parc-eolien-de-la-couture

UN PROJET QUI BÉNÉFICIE AU TERRITOIRE  
Des panneaux de sensibilisation sur le sentier écotouristique de l’Aume-Couture 

Dans le cadre de mesures de compensations du projet éolien, un partenariat avec le Syndicat Mixte d’Aménagement 
des Bassins Aume-Couture, Auge et Bief (SMABACAB - Maison de l’eau de Saint-Fraigne) a été mis en place pour la 
réhabilitation et la conservation des zones humides. Cela inclus les aménagements touristiques sur la place des 
Pelles à Germeville ainsi que des pupitres pédagogiques le long de la rivière.

Accompagnement de projets agroenvironnementaux

BayWa r.e. a proposé aux agriculteurs de participer à une démarche agroenvironnementale innovante visant à les 
accompagner dans  leurs projets agricoles. Un groupe de travail a été mis en place avec des agriculteurs volontaires, 
des partenaires locaux (Chambre d’Agriculture de la Charente, Pays Ruffecois) et nos ingénieurs agronomes afin de 
définir les activités agricoles qui pourraient être accompagnées, l’objectif étant de créer un gain écologique sur le 
secteur concerné et une plus-value économique pour l’activité agricole. 
Par exemple, le financement de formations agricoles (agriculture de conservation de sols), la plantation de haies ou 
encore des audits énergétiques des exploitations...
Une démarche avait été initiée par le passé avec comme piste étudiée la création d’une filière chanvre, qui n’a 
finalement pas aboutie. La démarche va se poursuivre sur d’autres sujets discutés et avec de nouvelles idées issues 
du territoire.
Par ailleurs, BayWa r.e. est partenaire du CIVAM Pays Ruffecois pour leur projet « Adaptons nos fermes pour renforcer 
la biodiversité et favoriser la transition environnementale du territoire ». 

Vous êtes agriculteur ou agricultrice du territoire, vous souhaitez participer à la démarche 
agroenvironnementale ? Rejoignez le groupe de travail pour proposer de nouvelles idées et bénéficier 
des futurs projets !  
Contactez Louis ! (coordonnées en bas de page)

Le saviez-vous ? Les énergies renouvelables 
financent les deux-tiers du bouclier tarifaire
Alors que sur les marchés, les prix de l’électricité 
ont explosé en un an, les énergies renouvelables ont 
permis de dégager plus de 38,7 milliards d’euros de 
bénéfice, entièrement reversés au budget de l’État 
sur la période 2022-2023. Les producteurs d’énergies 
renouvelables amortissent donc la crise énergétique 
pour la facture des particuliers à hauteur de 75 % tout 
en proposant une électricité propre et compétitive. 

LA PROCHAINE ÉTAPE : LE RACCORDEMENT  
Le projet a été autorisé par la Préfecture de Charente en février 
2020. Pour démarrer les travaux de construction, nous attendons le 
raccordement au réseau électrique par le gestionnaire (ENEDIS ou 
Gérédis). 
Pour information, les délais de mise à disposition du réseau 
électrique par le gestionnaire repoussent le démarage des travaux à 
2026. En attendant, les évolutions technologiques se poursuivent et 
sont rapides. C’est pourquoi BayWa r.e. et VALOREM travaillent en 
collaboration avec les équipes municipales pour optimiser la future 
production du parc et maximiser les retombées pour le territoire. 

L’ensemble des suppor ts de ce sentier a été �nancé avec la par ticipation de : La faune du sentier 
                      de l’Aume
La faune du sentier 
                      de l’Aume

La loutre d’Europe est un prédateur naturel de nos cours 
d’eau qui se nourrit essentiellement de poissons. Autrefois 
très abondante, sa population a fortement régressé entre 
les XIXe et XXe siècles à cause de la chasse qui lui a été 
faite et de la pollution concentrée dans la nourriture 
qu’elle consomme. Elle dispose d’un pelage imperméable et 
lisse ainsi que de pattes palmées ce qui facilite son 
évolution en milieux aquatiques. Sur l’Aume, on observe de 
temps en temps des traces de sa présence essentiellement 
à proximité de zones où la pression humaine se fait rare.

Loutre d’Europe (Lutra lutra) 

Écrevisse de Louisiane
(Procambarus clarkii)

Introduite en France par l’Homme à des fins commerciales, 
elle a aujourd’hui pris la place de nos sujets autochtones. 
Très agressive et porteuse d’un champignon, l’écrevisse de 
Louisiane modifie énormément les écosystèmes en 
impactant la flore et en se nourrissant des 
micro-organismes nécessaires à l’équilibre de nos rivières.

Zoomsur...

Les indésirablesLes indésirables

La faune en dangerLa faune en danger

La truite est le poisson emblématique des eaux 
vives de nos cours d’eau, véritable reine des 
rivières. Elle est adepte des zones de courant et des 
eaux fraîches et oxygénées. Elle est un prédateur 
de la rivière, se nourrissant de larves, mouches, 
sauterelles ou petits poissons. Ce poisson atteint 
régulièrement les 40-50 cm sur les rivières du 
bassin versant Aume Couture, les plus beaux 
spécimens dépassent les 60 cm.

Truite fario
(Salmo trutta)

Le brochet est un carnassier ; faisant 
partie des prédateurs de la rivière, il joue 
un rôle prépondérant dans la régulation des 
populations piscicoles. Aussi présent dans 
les lacs ou étangs, il a besoin de prairies 
inondables pour se reproduire.

Brochet
(Esox lucius)

La bécassine des marais vit, se reproduit et se 
nourrit dans les zones humides et prairies 
inondées en bordure des marais d’eau douce où elle 
y trouve des invertébrés dans les boues et vases. 
Sur l’Aume, sa population a considérablement 
décliné dans la deuxième partie du XXe siècle, 
suite à la disparition de son habitat.

Bécassine des marais (Gallinago gallinago)

Le chabot vit au fond des cours d’eau, caché 
dans les pierres. Il est donc très discret, 
prenant en plus la couleur du fond sur lequel 
il vit. Actif la nuit, il possède une grosse 
tête comparée à son corps et mesure 
rarement plus de 20 cm. Sa présence en 
quantité atteste d’un milieu d’une bonne 
qualité générale.

Chabot (Cottus gobio)

Il s’agit du plus petit canard d’eau douce 
d’Europe ;espèce migratrice partielle, 
fuyant les températures trop basses qui 
restreignent la nourriture, elle niche 
partout où se trouve l’eau calme des 
marais. Elle va rechercher les endroits où 
la végétation lui permet de nicher en 
bordure de l’eau.

Sarcelle (Anas crecca)

Les éphémères ou éphéméroptères sont un 
ordre d’insectes comprenant un grand 
nombre d’espèces différentes. Ces insectes 
ont la particularité de vivre 3 ans à l’état 
de larve, puis d’éclore. Les femelles 
pondent et meurent en suivant.

Éphémères
(Ephemeroptera) 

Cette libellule est très présente aux abords 
des zones humides et principalement des eaux 
vives. Le mâle et la femelle se différencient 
notamment par leur couleur, les mâles ayant 
les ailes noires veinées de bleu alors que 
celles des femelles sont plutôt marron.
Cette libellule se nourrit de petits insectes 
et est sensible à l’oxygénation de l’eau. Un 
milieu eutrophisé ne lui correspond pas. Caloptéryx vierge

(Calopteryx virgo)

Cet échassier très commun le long des cours 
d’eau et zones humides se nourrit 
essentiellement des poissons présents dans peu 
d’eau. Il transperce ses grosses proies avant 
de les avaler. Cet oiseau construit de très 
grands nids dans les arbres, dans lesquels il 
élève entre 3 et 5 poussins par ponte.

Héron cendré 
(Ardea cinerea)

Cette petite grenouille dodue a la 
particularité de posséder une ventouse à 
chaque doigt. De couleur vert vif, elle est 
généralement active la nuit, mais on peut 
l’observer de jour, au soleil, sur des 
branches. Excellente grimpeuse, elle se 
trouve dans la végétation et rarement au 
sol sauf lorsqu’elle se dirige vers les sites 
de reproduction. Sa longévité moyenne est 
de 10 ans. Rainette arboricole (Hyla arborea) 

Petit crapaud n’excédant pas 5 cm, le 
pélodyte ponctué est présent sur l’ouest de 
l’Europe et notamment sur quelques 
secteurs de l’Aume. Ce crapaud est assez 
éclectique dans son habitat, choisissant 
parfois des zones boisées, humides, sèches, 
ou cultivées… Pour se reproduire, il a besoin 
d’un site inondé suffisamment longtemps.Pélodyte ponctué

(pelodytes punctuatus) 

La flore du sentier 
                      de l’Aume
La flore du sentier 
                      de l’Aume

L’ensemble des suppor ts de ce sentier a été �nancé avec la par ticipation de : 

Jussie (Ludwigia) 
La jussie a été importée d’Asie dans un but 
ornemental. Cette plante s’est échappée des 
bassins d’agrément pour envahir nos milieux 
aquatiques. Sa capacité à coloniser un milieu 
et à défier toute concurrence naturelle lui 
permet de recouvrir des zones ensoleillées 
d’écoulement lent. Les conséquences sont 
néfastes pour les écosystèmes qui se 
retrouvent asphyxiés. Présente sur la 
Charente mais pas sur l’Aume, la 
surveillance reste néanmoins de rigueur.

Les indésirables...Les indésirables...

...et les bienvenues...et les bienvenues

Le potamot nageant, présent sur l’Aume, est 
une plante aquatique caractéristique des 
zones où l’écoulement est relativement lent 
et l’ensoleillement prononcé. Comme 
beaucoup d’hydrophytes, elle suscite souvent 
une impression d’abandon de la rivière mais 
joue un rôle prépondérant dans 
l’oxygénation de l’eau, sa régulation 
thermique et son épuration.

Potamot nageant 
(Potamot natans) 

L’ache faux cresson est une plante très répandue sur 
l’Aume. En effet, elle affectionne particulièrement les eaux 
basses et les secteurs ensoleillés, ce qui est très courant en 
été sur l’Aume lors des conditions hydrauliques estivales.

Ache faux cresson  (Apium nodiflorum) 

L’aubépine monogyne est très fréquente le long de l’Aume, sous 
forme de buisson compact pourvu de ramifications épineuses. Son 
fruit est très apprécié des oiseaux, grâce à qui les graines sont 
dispersées. Lorsqu’elle se développe en massifs, elle constitue une 
barrière infranchissable pour les animaux les plus gros, mais un 
abri de tout premier choix pour les oiseaux et les petits 
mammifères.

Aubépine monogyne (Crataegus monogyna)

Le cornouiller sanguin est un arbuste très répandu 
sur les bords de l'Aume même s'il préfère 
nettement les sols calcaires. Il est capable de se 
disperser grâce à ses graines, mais aussi à partir 
de ses racines. Il demeure donc un arbuste très 
intéressant en bord de rivière : à partir d’un seul 
pied, le cornouiller peut coloniser un linéaire 
important et renforcer la végétation présente le 
long des cours d’eau.

Cornouiller sanguin
(Cornus sanguinea) 

Le saule marsault est une espèce pionnière, c'est-à-dire 
qui s’adapte facilement à tous types de milieux ; il 
demeure assez fréquent dans les milieux humides et 
notamment en bordure de l’Aume. Très vivace, il est 
capable de repartir d’une simple branche tombée dans 
l’eau s’enracinant dans le fond du lit.

Saule marsault (Salix caprea)  

Le frêne commun est omniprésent le long de l’Aume ; arbre 
de haut jet au système racinaire très dense, il joue un rôle 
très efficace pour la fixation des berges et la protection de 
la qualité de l’eau. Son bois est utilisé notamment en 
menuiserie, pour la fabrication de manches d’outils, et aussi 
pour le chauffage. Dans les vallées, son développement rapide 
et abondant réduit parfois la présence d’autres espèces 
d’arbres.

Le chêne pédonculé est un feuillu des plus 
répandus de nos forêts même s’il préfère les 
milieux riches et bien alimentés en eau. Il est donc 
régulièrement présent en bordure de rivière mais 
n’est pas l’arbre le plus représenté le long de 
l’Aume. Les glands, toujours très nombreux, sont 
dispersés essentiellement par un oiseau : le geai, 
qui est capable d’en déplacer plusieurs milliers 
chaque année. 

L’aulne glutineux est un arbre feuillu typique des bords de 
rivières, son habitat favori. Les sols gorgés d’eau lui 
permettent de déployer ses racines profondément. Il joue 
donc un rôle très important pour la stabilisation des berges 
et l’autoépuration des rivières. Ses fruits, en petites grappes, 
ressemblent à de toutes petites « pommes de pins ». 

Frêne (Fraxinus excelsior) 

Aulne glutineux (Alnus glutinosa) 

Chêne pédonculé (Quercus robur)  

L’iris jaune se développe dans les milieux tels que 
les marais ou en bordure des cours d’eau, 
fleurissant au printemps. Sa présence est 
importante pour l’habitat faunistique et l’épuration 
de l’eau.

Iris des marais, iris faux acore
ou iris jaune (Iris pseudacorus)

Le roseau phragmite est une grande plante de la famille des 
graminées. Il se développe dans les zones humides sous forme de 
grands champs appelés roselières ; ces dernières jouent un rôle 
prépondérant pour abriter la faune et notamment de nombreuses 
espèces d’oiseaux. Malheureusement, l’Homme a repoussé ces 
habitats et on ne retrouve cette plante qu’en bordure de cours d’eau.

Roseau phragmite (Phragmites australis)
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Végétation composée essentiellement d'arbres de 
haut jet, généralement située en haut de berge.
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Végétation composée d'arbustes et de buissons, 
souvent située juste au-dessus du pied de berge.
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Plante développant son système racinaire dans des 
sols gorgés d’eau mais conservant ses tiges, fleurs et 
feuilles à l’air libre.


